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pauvre malade, qui a besoinde tot. autre chose qÙe de lire ceux qui les fnt mais qui o t ava ta fri -e roer
de blasphèm'-, quand il e'tsi près'ntrer dins'la td be. a .iqpuie dt é ortu d pt ate'de lpitdex
Et cependant l'on donne 'töntes' sortesde'p'ermissions'pour qui lés sùbissent.
que l'on puisse toujour davantageivilir leur ééprit'et pour '! Je me souviens aussi, etvj roiel'aoir conserée et la
augmenter le riombre de ces ruin' s prddites par Dién à ion garder eneoe, d'une lettre, écriteTan 1814 et adreséée par
avInement : in ruinom et rewrarectioneén / un évêqùe à Pie VII, où on, so ùiettait à' ce saint pontife

Que ferons-nous'donc, mes trèl-chers fières, au-milieu la proposition 'et la"'rière'de établirles ordres réguliers.
de ces incertitùdcs, de ces craintes, et 'e voyat'venir L'u- On .exp it lÍ nesures opportunes pour les fairdienaître
cun' teco u'd'aucun côté ? Nodà r6pétérons'ce que noua di- purs, beaux' féconds de tous les biens, respleodiisant de
-ions,: nous autres pretres, ,e matin- au cominencement. de toutes lcs'vertus qui doive t orner le' e de athlètes
la mess: Judica me Dras et discerne causam-meain de«gevn- aýpelés à un co'mbat de tous les instants ontre le démon et

-,non "antaci- ab léomiiPigoet doloio erue1mé MNn les séductions du monde. Il.se peut que dans'le temps
Dieu,'puisque personne ne veut þrendre'énmain- oettèd'use tuelà '(mnii que dis-je; il se peut? la chose nest quetrop
de la justice et de la sainteté, vous prenes-laet délivrez- réelle) il y ait des malheureux qui, oubliant leuroaractère
noud de l'homme injuste et-pleiù d'émbQohes,' délivrez-nous sacerd otal et reliàieux, àCandalil'ent le' nondé, au lie 'de lui
de l'iniquité 'et du itenionge qui. nous a4aaillent tous -les dànier l'eimple de la '-vertui nombe 'st si res-
jours. treint que je crois pouvoir exprimer Pespoir que ce n'est

Donc, mes chrs enfants alns àl'autel de Diedintro- pas leur défection'qui occasionne les' tribulations-qui sont
ibe ad altar'è Dei,' et bous éDtendrons"aý réponse.: Espérez. venues fondre.sur vou; Dans.les erséòutiîs 'dortjparle
Le moment où il réjouira nos Amesi n'appar-alt pas-encore il se cache prob'ablement un autre'nistèede la 'Piovidonce
clairement à nos regards, mais il ist déjà décidé dans les de Dieu, que je ne connais point, mais qi viendra e révé-
déorets de la divine Providence,] et l'on verra, oui l'on ver- ler un jour où lès hommes tr6uîeroîit encore'ti fois l'occa-
ra enfin ce décret·de libération qui~fera se relever oòmme il sion' d'admireroette M'ime Provideo' u - r
le mérite ce peuple qui appartient à la capitale 'du monde " En attendant, je vous dirai que pour ma pit, en outre
catholique....... de ce que j'ai.écrit et que tout le monde a pu lire sur cette

Dès que on noble et beau discours fut connu, du public, question des ordres 'ieligieux, je ne cesse point -de m'em-
les énergumènes de la presse révolutionnaire s'en emnparèrent ployer pour sauver cette milice et la délivrir de ses ennemis.
et l'on conçoit aisément avdc quels commentaires insultants Mon oeil plein de sollicitude, d,'amour et'd'anxiété, guette
ils le présentèrent à leurs lecteurs. " Voyez, dirent-ils ce de toute part pour saisir une occasion favorable; j'invoque
Pape que vous aimez tant; voyez comme il exalte la no- un secours, j'invoque un ange. Je ne dirai pas que je désire
blesse et méprise le peuple. A ses yeux vous n'êtes rien, la l'aide de l'ange de Sennachérib pour-chasser de la ville de
noblesse est tout: 'réveillez-vots donc et vengez-vous. ' Ces Dinu tons ces nouveaux venus; ce n'est pas là ma pensée
appréciations sontune véritable imfamie. Heuroýsment que je souhaite seulement qu'un ange vienne m'aider à couver-
les romains et lea catholiques du' mýonde entier conniasent tir,-à changer le coeur des pervers. Je m'emploie à cette con.
Pie IX. Ils. savent qu'il ne méprise pas les peuples dévoués version, et je m'y emploie depuis longtemps.'-Atteindrai-je
à l'Eglise, il a prouvé'en mille circonstances- l'amour lu'il mon but ? je ne sais, et, pour tout dire, je crains bien que
leur porte. Il ne méprise quelem-foules dévoyées qui nour- on. 'Il me semble que tous ceux qui exercent la puissance
rissent des sentiment& de haine;'oontre Dieu et' le oatholi- en cestemps-ci ont tous à peu près les mêmes tendances;
cisme ; -il méprise leurs misérables attaques ; maieilne les les uns veulent supprimer par la 'violence, les autres pré-
hait pas et prie le Tout Puissant de changer leur coeur. Voi- tendent s'y prendre plus-doucement; ils semblent ne pas'se
là eu quoi consiste la vengeance du Juste qui gouverne en ce douter que dans l'un et dans l'autre système, c'est toujours
moment l'Eglise. favoriser la cause du:démon,:de ce Satan qui, grâoe à l'ini-

* Mais laissons dire les méchants Dieu ne permettra pas quité des hommes, multiplie de -jour en jour ses triomphes
que leurs crimes restent impunis, ie jour de -a-rétribution et prétend asservir, s'il' étit'possible, toute l'humanité à la
arrivera etils subiront la peine due à leurs infamies. , domination de l'enfer.

Le 20 décembre, Pie IX recevait les Géziraux des I Que nous, reste-t-il donc 'à- faire, à l'heure où nous
Ordres religieux. En réponse à leur adresse, il répondit par ommes ? J'ai dit que noua sommes en exil, à:rlesfilii vui.
une très-belle allocution que nous 'éroduisons oi-'après; ce Il faut nous présenter_à Dieu avec l'arme puiisante de la
sera notre second et dernier joyau pour cettd eémaine prière et le supplier qu'il lui plaise, sinon de faire droit à

Ayant parcouru un; long chemin 'dans cette llée d tous nos désirs, au moins d'alléger nos maux, et de ne pas
misère où nous sommes tous csvlesfilii ' Eva c'est la troi permettre la dispersion de cette milice' choisie qui sert à
sième fois que j'assiste à la suppression des ordres religieni; étendre sur toute la terre les gloires de son saint'nom, à ins-
je l'ai vue étant enfant, jel'ai vue adolésoent, je la vois truire la jeunesse, et qui se rend précieuse de toutes les ma-
maintenant que je suis vieux. Je C osidère dans «âe fait une nières pour maintenir -dans la iociété 1a -paix, l'ordre -et la
disposition de la Providence :' Dieu sait q.el appui et o'nelle morale que l'on'cherche A, combattre avec une' ai aveugle
aide puissante trouve sor.n Eglise dans les 'oörporations elij obstination.
gieuses: c'est en elles que l'Eglise va cheróherlesimissionJ ,,9 Prions Dieu qu'il nous console; 'prions-le pour qu'il
naires qu'elle envoie:surles point les'plus.reculds;du monde' us exauce. En ttendant, et pour que nous puisions don-
et les prédioateur- quiannoncent.-la parole j d eu etles .ner plus de force à nos supplications et exercer, la vertu de-
administrateurs des a3crerients; tÔut oèla, Dieu le sait t- la patience,,que! le' Séigneur"'nuos donu'e à tos 'lcoürage
le voit,'mapis ut-8tre r opportun! récessaire par la bénédictionquemi so' Yicaire linvoque
de temps'-en temps d'éprouver cetteh ï1iianj; élue d a sur moi-meme, eurvous et sur tous mérnbreides'drdres re-
ninistres, 'et' à''st pódi céla qu'il'ermet les-i4ppressions' ligieix lqui sont épars gur l'a e de' la"ter.'-Priisele Sei-

les annexions et toutes les tribulations qui fondent sur cette gneur écouter mes voux qui sont pour que ces Ordres se-
milice sacréei tribulations toujouro indignes de la part de 1 quièrent, au milieu meme de la peraécution, une nouveQ


